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Le français,
notre belle
langue...
Ces jours-ci, on entend souvent dire que les jeunes parlent 
mal et ne savent pas comment orthographier correcte-
ment les mots. Certains trouvent que ça n’a pas beaucoup 
d’importance. Mais oui, c’est très important ! Écrire en 
abréviation lorsqu’on clavarde n’aide pas à développer 
notre langue car on ne l’utilise pas correctement ! C’est 
peut-être plus vite mais ça ne fait pas de mal de prendre 
quelques secondes de plus. Si on se forçait à mieux écrire, 
on aurait de bien meilleurs résultats à l’école, ce qui est 
crucial pour arriver à faire le métier que l’on veut. Il est 
prouvé que si on lit beaucoup, on est bien meilleur en 
français. C’est comme si on photographiait les mots.  
Plus on les voit souvent, plus ils s’impriment dans notre 
mémoire. Plusieurs personnes me disent qu’elles n’aiment 
pas lire. Moi, j’adore lire. J’avoue qu’avant, je lisais peu. 
Pour découvrir combien la lecture est fantastique, il faut 
trouver un roman qui va parfaitement avec nos goûts. 
Souvent, on me dit que les « briques » font peur. Moi, 
personnellement, je ne comprends pas, car c’est peut-être 
plus long, mais le plaisir dure plus longtemps !

Je vous conseille de bien parler mais ça ne veut pas dire 
qu’il faut abandonner notre accent québécois ! Ça veut 
juste dire qu’il faut éviter d’utiliser les mots « genre », 
« chose » et « patente », qui ne veulent rien dire,  
finalement. Il faut s’appliquer à préserver notre 
langue qui est si belle, le français ! 

Janie Drouin
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Passage
du primaire
au secondaire
Au mois de février, nous avons visité l’école secondaire de 
Saint-Damien. Nous étions étonnées de la grandeur de cet 
établissement. Certains étaient contents de revoir leurs anciens 
amis, tandis que d’autres étaient plutôt anxieux. Mais ils  
devront s’y habituer puisque nous effectuerons ce fameux 
voyage de l’autre côté de la rue dans seulement quatre mois. 
Nous étions un peu perturbées à l’idée d’aller dans cette 
nouvelle école, mais, à la fin de cette visite guidée, nous étions 
rassurées. À partir de cet instant, toute notre gêne fut partie, 
étant remplacée par la hâte de finir notre primaire.

Aujourd’hui, nous nous sentons prêtes à affronter de  
nouveaux défis, c’est-à-dire accomplir notre passage du  
primaire au secondaire ainsi que prendre notre place dans 
cette nouvelle école. Nous sommes certaines, avec ce que 
notre professeure nous a appris, que nous pourrons réussir ce 
moment si important de notre vie. J’avoue que moi, Vicky, j’ai 
un peu peur d’avoir de la difficulté à me situer dans l’école.  
Cependant, je pourrai demander de l’aide à quelqu’un dans 
l’école pour m’aider à me retrouver dans cet endroit.  
Catherine, elle, n’est pas craintive à ce sujet.

Pour finir, nous pensons que tous les élèves de la 6e année 
devraient se sentir à l’aise par rapport à ce changement. 
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